
tarifs de projecteurs Installées e n 
Angleterre méridionale ont été a t ta 
qués avec succès. 

Lors des violentes at taques de 
l'aviation a l lemande contre Port-
Sa ïd au cours de la nui t précé
dente, non seulement les bombes 
lancées sur des objectifs mil itaires 

EN SYRIE 
(SUIT» DE LA r W t M l à l I PACEI 

b II a le regret de constater V» 

"Nous ne conserverons 
l'Empire 

que si nous savons 
le déiendre " 

Les compagnons des < hommes de Dieu > 
de Canterbury et Westminster 

Du € Voetkitcher Beobachter > : iregorge d'injurss Infime» eontre tout 
ce qui est vénéré par l'homme. 

Le D' Lsng. c e f de l'Eglise angn- Les universités antireligieuses, les 
cane et archevêque de Canterbury. i cercles antireligieux, les section» d *»-

I a déclaré lors déi pourparlers qui | saut antireligieuses et les musées an 

doit être considéré comme perdu 
Plusieurs autres navires mar

chands ennemis , ancrés dans le 
port, ont été endommagés . 

Les hostilités 
germano-

soviétiques 

Ls> France a toujours considéré 
comme objet essentiel la mission 
que lui ass igne le m a n d a t de c o n -

Importants à l'Intérieur de la ville. je» c an a l i t e r - politiques « g a r a n t 
ainsi que sur des usines travail lant estas le numéro 1 sont incemcilla-
pour le ravitail lement, et les 1ns- j blé* aven sa* droits et prérogatives 
la l lat ions de port, ont causé de J , naissance mandataire , qu'il a le - - • - ,-- -..—- • •• , - , ~ » . « . » . . . , « ™ « . . • » a , u « . a . i . -

g ^ v - d é g d U . r n . U encore un i m - l ^ r d . maintenir particulière- dedote Vomirai PLATON - g y g - £ . ? * = ' e n T a ^ | ^ S S o ^ T S ^ t ÏÏÏÏSo. ï 
portant navire marchand a été m l s l m e n t » i égard des populations qui n é e 1 M 9 q u e ( o u t â m é mtmf\ 
an feu, de sorte que le bât iment ! , , t o n i confiées à sa tutel le . J Paris. 12 Juillet. — A l'occasion ! r u . R. 8. S-, était la bienvenu dans 

de la « Semaine de la France Ile combat contre le 
d'outre-mer >, l'amiral Platon, i nazisme sans Dieu 
secrétaire d'Etat aux Colonies, a I Maintenant que le 

","7 " . . _ • „ - nramotement possible fait, samedi , des déclarations dont combat des armée* 
dulre le plus po»mpi«w>— fY~. . , v o l „ i d . _ extrait* I allemandes contre 
à l-émancipatlon la Syrie et te L l r v o i i des • * £ " » » • , , b o ^ a v i a m . . 
ban pour e n faire des nat ions libres. « Cette w t w s o u v r e a u bru t , e m m B e t e a r d u 

L e w u v e r n e m e n t français e n t e n d ' d u canon e t dans les. g r o n d e m e n t , H l M l d é c l m r e 

n e ^ a T f a l Û i r à s e . obligation», mats dorage . Le bruit du canon, c e s t „ e „ , „ ^ „ 
ne pas faillir a ses «s -onsabUité c e l m <*• '* 8 5 r r l e - o u l ne s e s t pas , p , u p l e , n g l a U n e 

c'est sous sa seule reeponaaDuiw e n o o n ^ ^ g ^ ^ ^ , . , ^ d o r a g e , | { £ / ~ ^ u l M e r 

qu'il choisira le m o m e n t et aeter- ^ ^ ^ ^ m e n a c e s q u l pèsent de m d u l r e e n e r r e u r 

minera les modalités de cette inae - t o u t e s p a r t s s u r n o t r e empire colo- par le combat du 
pendance. 'niai. I nazisme contre le 

Aucune autre puissance ne sau- , c e t t e semaine doit s'affirmer, e n I bolchevisme, parce 
rait valablement se substituer à LV prenne , i jeu , notre volonté de dé- >• nazisme est en 

, France en la maUère. Ls. déc lara - , , endre l'Empire. De cet te v o l o n t é . ! * ? " £ , ! ? , " " ? * , ! * ' 
| S C m DE LA PREMIERE PACE) ; | k m ton, u^neUe le G**rvernement ^us avons donné les preuves D • " ' , œ . q ^ ^ a u u ê s 

britannique prétend émanciper U i n e 5 t pas besoin de les rappeler, t , , , , , , . . l r s , h o m . 
U n b r a s i e r d e 7 5 0 . 0 0 0 l i t r e s svrie et le Liban ne peut donc être i c ' e s t Dakar, c'est le Canon, c'est m „ d e D l e u , , n _ 

aue nulle et non avenue. I la Syrie » i riais parlent en 
<•> Le gouvernement français ne L'amiral Platon a Insiste, avec f3veur des nou-

CHRONIQUE RÉGIONALE 
Dne ration 

supplémentaire de sucre 
aux entants de 2 à 3 ans territoires exclusifs 

il avait « •< L M » n t a n u de 2 à 3 an» bénénci*-
ront à partir de la prochaine période 

ser 4 M. le Cfcef « u bureau spécial 
d» recrutement du Mord, boptal mul-
tatrs. 4 LUI». 

• 
| Le cumul des allocations 

et de la retraite 
des vieux travailleurs 

1,1 est interdit 

Les méfaits de l'orage 
Lee orages qui ont aevl viol Brassent 

vendredi et samedi ont causé quelques 
décita dans la région. 

A ROUBAIX 
Roubalx. samedi aoir. la foudre 

pendant plu-
7réêî"à!'"«»r osnsequ.no.. les p e r s e » » - _qul| f£? • ^ d ^ , , ï u U J \ . ° ™ B < ! ? u ! » : 

Une distribution 
exceptionnelle de pain 

ou de farine 

mrZ7 .iXTtïT^m. jiitrén»"i-n louUsaneel On signale aussi, de-cl. de-IA. dea 
y V i ^ t l o ? a u . ^ 2 u î c travailleurs! eavs. m o n d é » , . m a l . on n'eut à dé-

L'eçhse Saint- l saac , à Léningrade, que le» 
Sov ie t s ont transformée en musée anti

religieux. 

t»i H., u m i n 1941 Inst i tuant!"t tombée sur un fil de trolley des ront à partir de la prochaine période « loi du 1* mars i » i însutuani Orand'Plaee t%rm au 
de rationnement (21 julllet-ll août), l'allocation aux vieux trevaileur. « ( ^J™,,, ,7 <.* m fut brisé à « «art i . 
d'une ration mensuelle supplémen- précisé que eelle-el ne f"""1. , 1 » ^ i i i u ™ i « î ï -
i.lre de 450 gramme, de sucre cumuler a « c lamis t .no . aux ^ ' ' " Ï ^ ^ V u m m a l e n t - — - - ^ ' - • ' 

Cette denrée sera perçue en échange larda. ' unuuuuirai , 
du ticket d'une carte < B B 
cet effet. 

allocatla_ . . . 
et qui bénéficieraient auparavant de | plorer aucun accident. 
l'allocation aux vieillards sont priées.| A ts/ssqnehal, samedi, vers 20 b 20 
dans leur propre Intérêt, d'en avieer.iun commencement d'incendie s'est 
les maires, aux fins d'éviter un rem-1 aeelaré La lutte contre le feu fut 

aussitôt entreprise au moyen de 
lances de Jardinage et le sinistre fut 
rapidement maîtrisé. Le poe*s de 
TA.F. et quelques objets mobiliers 
furent endommagés et les dégkta at
teignent quelques milliers de francs. 
Dans le même moment, la foudre tom

bait sur le château Deplre. Le com
mencement d'incendie qui en résulta 

par le maître 
de la maison. Les défais sont peu 1m-

boursement ultérieur 

Permanences artisanales 

(Ph. Blpho) de benzine 
Berlin. 12 Juillet. — Au cours de „ ! _ , . d ' M t r e part, se prêter, sous un accent profondement émouvant , veaux alliés 

U tournée du 11 Juillet, des a v i o n s . * " £ „ , „ e t „ t e que ce aott. i des;.«ur le premier devoir que traduit. Nous svons déjà slgnslé i , mal » " " ° » •« r '«J e • 
de combat anemands A « t r u H ^ " ^ n V avec d e , ^ ^ - « J - ^ - é ^ ^ 
à ^ e s t de Minsj^ sur^ la v o l e ^ d e , t r m l t p e l à m , pays, c o m m e de J ™ semaine ae ia r r a n e c u « i ^ ^ ^ communautés relig:euses . Le meneur de cette campagne et 

Durant la semaine du 14 au 20 Juil
let 1941, une distribution excepuon-

Inelle de 500 grammes de patn eu dei L-union des artisans de la Région 
3TS grammee de farine, sera faite » | a u Mord (OJtJtR.) organise une par-
tous les consommateurs contre remue I manenee pour le vendredi 18 Juillet 

,du ticket c M s de la carte de denrées à gon m j , , i0 , rue des Art» (»•• 
Idlverses. , léteue). de 14 h. à 1S h.; pour Roubaix.; ~r~u,' ranideimen 

• | le iamedi 19 Juillet, de 18 h a 20 b ' 
U. ru* du Payse pour Tourcoing, > i portants 
jeudi 17 millet, de 1S h. à 1S h., au 
café du Centre 

Les artisan» maçons, cimentiers et 

Le prix des framboises 
Les prix des frsmboises sont nxe» —-—m. , - , „ _ , , _ . . , . 

prix limite. ^ « " • . p i ï ï i m m pourront retirer wur série j t / ^ ™ * ^ ^ ' ' " " M " » n non comprit. *•* • -- i^. —«f^A-.— ********* M « rouare eat tofliwe 

A TOURCOING 
territoires de socia-: ainsi qu'il suit 

la on fermerait par le détaillant octroi non compru: „ , >rt._ _ 
et on interdirait production loca e ou dépanernent, b r S e h „ ^ rujeu .ulvants . 

£r- s o . cro- sppro\naionnem*nt« des artisans dul n ^, ,^ j , " « , 

aeerétalr remett-» 

quante-hult wagons-c i ternes con
tenant de la benzine. Plus de 750 000 

: Nous ne conserverons l'Empire M a l s '» *"rn c o n t r e ' « **hse* 
— • s — m l . -, „ . , . . M V Orui le défendre a - n e " p a s l e **"' " l g n e P a r t t c u l ' e r du 
« amnis t ie ? u * *\J™ s a V O n S l f a " e n a r e ' * | bolchevlame sur le terrain religieux: 

communicat ion menant vers S m o - ^ . j u , P t Catroux 
len.-k. un convoi composé de c in - ^ ( ^ . o u v e r n e m e n t françal 

peut accepter le terme « •*•> •*_»• axflnné __ 
« t ~ . A . h . r , , i n . n n t été tnr.nriié eomplete » employé par le g ° » « r - , s ir le plan politique, la semaine m e n t , l l 1 t u „ , e r m é m e T e l é v T t î o n 
litres de benzine ont été Incendie , Mmeni britannique au numéro 2 . | d o U f a J w c o m p r e n d r e a u peuple d e r i m e humaine a u - d c ^ u s 

U n avion de combat a détruit ^ t l A i a t t français, obéissant au f r a n ç a l l'essence de nos rapports | bestialité. 
un pont très important sur le f 0 U V , r n e m e n t de leur pays, n'ont ^ ^ a v e c la Grande-Bretagne . 

le bolchevlsme bafoue tout 

de la 

Dniester. De ce fait, il a coupé la * j £ à ' e ' t ~„"" , œ n i , t i é s 
retraite aux '">""•« «oviannu»» "~" 

Juif Jarolaneski - Hubeim; 
« L'Association des mil itants Sar t -
Dleu », qui comptait en 19J6 
87.000 membres, grandit sous sa di
rection ; elle comptait, en été 1930. 
plus de trois millions et demi de 
membres. 

Li propagande des « Sans-Dlcu » 

troupes soviétiques - J , " ^ f ^ « r n e m e n t f r a n ç a l s j - e , ^ r ^ u s ' les pré tex te , k . plus ^ T V ^ u l "GSmTJËSZl « HSJS. ' ? £ » £ » ' ' " S ^ n ' e t » . ! ! - ' « — . - « . £ - » ttJLS?%m <. - ^ . 

' ^ * ' ' r — — - ' - v ê l e m e n t et ,e d l g s ^ g T g a » m j m v m ^ + j - m j v g g ^ ^ ï ï u ï T p . ' ' " ' t » * ^ ^ » 

!qul nous vcle. un à un, nos terri 
euv i c i iqu» , L , r o U v e r n e m e n t français ne to i , , . , 

massées dans ce secteur. s J t n e r u n « m i g t i c e qui pré- \ divers 

Le» bolchevicks sont affaiblis "»- 'm^TJ^.,^Tlridi!r-.te*'' 
de façon irrémédiable 

e s t i m e ronnance au général Dent s pour 

Si le bolchevlsme avait dirigé son orgams grandes 

T ^ J ^ * — ! ? " L'ouvrier français 
. . . " , , , • 1 l . mouvement r 

» t / « • ». D ». u prendre les mesures répondant à U _ r O U l O r i S l C S D U l S " bolchevism» 
l e « V œ l k l S c h e r B e o b a c h t e r » Huiat lon de fait devant laquelle il • W a l * | * a a « » i \ , v " u l 0

 flaéle a u x p r l 

Berlin. 12 Juillet - La presse se trouvera, et le « ^ e ™ * ™ * " ' i ^ a i ' » » - -
berlinoise est consacrée tout entière anglais a-amtne la responsabilité de ( J g | g p O l l l l Q U C 
aux deux gigantesques combats qui prolonger Inhumainement la durée 
se sont livrés dans les secteurs de d'une lutte qu'U a Initialement 
Blalystolc et de Minsk. i engagée. 

Le « Vbelklscher Beobachter » en * 
arrive à la déduction que m ê m e si 
les Soviets opposent une fols de 
plus une réslstanse désespérée sur „ _ . _ . - . 
la l igne Staline, appuyée sur un faite, les mil ieux officiels de Vichy , - l p o S t f l l i î l i p n S 
sys tème de solides fortifleations ont fait remarquer : u c a k j i a i l l l l ^ l i o 
préparées longtemps à l'avance, le r » Que le texte anglais , dans le 
développement des opérations ne 1OTICI e t dans la -forme, est inac-
ceaaera de suivre son cours, d'au- ceptxble pour le gouvernerritMit 
tant plus que les combats qui se français; 

< changeante 

O m i m e n u n t la note britannique 

et catastrophique 
et la réponse que 1» France J J 

Il est rappel* a la pnpulstion que 
rgics les prescriptions des arrêtés préfeeto-

des 15 soOt et B novembre 1»40 
cinémas: nterduant. d'un 

dont 1 
sectarisme étaient flagrants pendant des pièces antireligieuses ou de pon ar t o u t mslgne de quelque ns 
les dix dernières snnees du règne du glisser dans leurs représentations des ; ture que ce soit, sont toujours en 
tzar, on lui aurait encore reconnu. tableaux v ivanu antireligieux, no-ivigueur 
ce droit comme faisant partie d u ' t a m m e n t pendant les Jours de Noèl Le texte de ces deux arrêtes est re-

révolutlonniire. Mais et de Piques . En même temps l e s ' P ^ i L f ' ^ Ç J ' ^ t e s dans les dèpsrte-
a easaye. en fait. - associations de jeunesse et d enfance, m , n „ d u N o r t et du Pas-de-Calais. 

prlnclpea du marxisme bolchevistes organisaient des clubs, i , «>rtlc et lesposltion de tous dra-
i juif — d extirper complètement cabarets et théâtres d'amateuis : s ur peaux, bannières orlflsmmes. k, l'ex-
I l'idée de Dieu. Le nom de a Sans- f places publiques des villes, les.ception de ceux qui sont rutoruès par 
ÎDieu » des organisations de guerre usages religieux étalent traînes , l '* u t fI l t *.f f e "J'*". . . 
antireligieuses est Significatif. Le dans la bouc. 
bolcheviame sans-D:eu ne s'est pas Nous recommandons aux arche- _. 
borné a combattre l'idée de Dieu. v*ques de Canterbury et de West- départements du Nord et du Pas-de-

la cheminée 
d'une usine. Un incendie suivit et le 

magasin qui fut la 
umiinpiie . IB *..v>» LW . . . «« . £ . - approvieMmiMmente o n aruamns «u ._- - . ^ ^ ^ 
«uctlon autres départements, le « U O ; , ^ n articles textiles: la earw'P-o™ « « nammee. 
2* Ir- 8 0 ' « ' vêtement: barêm* complet des ' " - « . . J r^2f"r . * ' Z?bl^?7%J£l 

0 poiats: allocation supplémentaire aux. m , c l l ^ , p [ è ' d« ' """"' aoaa* 1 alarme 
i aalarlâB pompiers. 
^ ^ | Le capitaine Delaunay, qui dirigeait 

lee opérations, fit établir trois petites 
:»nces. Bientôt hajsn danger fut écarté. 
mais le magasin* et les matières qu'il 
contenait furent détruits. 

Les dégâts ne sont pas encore éva
lués, mai» on peut «uppoeer qu'ils 
s élèveront a environ 300.000 francs. 

Les interdictions 
concernant les drapeaux 

et insignes 
L I L L E 

Près de 700 raillions 
exécution 

de la tranche 
des grands travaux 

DANS LA RÉGION 
D'HALLUIN-MENIN 

C'est du côté d'Halluln et 
que les darlte ont été las plus sen
sible» 

A Meniq. !» foudre est tombée sur 
l'ég.ise Salnt-Vaaat. mais la fluide 
s'est dispersé par un paratonnerre. 

, L* foudre eat encore tombée sur la 

destinés a M H f H « : p i r £ TAiSHmtSii 
Gérard Demeetter. et y a causé quel-

, , .Je, l a v l l l n iques légers dégàu. 
Le port de tout Insigne, de quel- • UC l d TlUC • • I A Halluin. i» foudre est tombée sur 

que nsture que ce «oit. »»t Interdit l u n e a e 8 cheminée» : lee dommage» 
— toute l'étendue du territoire de« ^ M ] t q u M T)fhlyft m t i n d é | m n ^ eaamjmporttjau.^ t d u n e façon Idéologique, comme l'a m l n s t c r . ainsi qu'à leurs collègue»,Cali Lille, a fait"voter par le oooaell mu- | UJ^^"* P"^ 
;a:ais. •"'T-' " 4"11 * v v c ' *'•* *^__— "'^ "".IHérement abondante 

fait i . t h é i s m e o c c i d e n t a l mais I - * " - > " ™ " ' - " " ^ ^ ^ « 

déclare M. René BELIN 

a essayé, psr les moyens les plus vils, journaux quelques caricatures frap- a l l t l n e M o n 

de bannir la foi dans une forme P»n<*s de la revue bolchevlste « Le „ , l a c-otx-Rouge. ains-, que ceu.. 
su.périeure et dans un sens plus Sans-Dieu ». pour que leurs fidèle» cre/upements et associations reconnu» 
élevé de la vie. La • littérature » s e fassent une idée exacte de leur et autorisés. * 
des « Sans-Dieu • ». qui utilisait nouvel allié contre le nazisme. ~"—' • 
essentiellement l'affiche et !e tract.j •«RIBKKT 

Bordeaux. 12 juillet. — M. René 
sont livrés ont déjà affaibli d'une " , 7 * ~ Q U I 1 semble avoir été rédige BeUn, secrétaire" d'Etat au Travail , J y | > i K U U u f c V l l I j l L f l V l l l C C S p a ^ n O l C 
façon décisive les forces vitale, de « I c i s é m e n t pour empocher toute a f 4 i t à un collaborateur de 
l'ennemi. nossibilite d accord sur les points « France de Bordeaux e t du S u d - « . n r » A i r r n i i l f i O H P T H T - » n P < l 

Comparant la double bataille " " ° " . u Ouest » des déclarations sur l'état r 6 C C V T a " l " l I Q " U C M l I ^ I H C a 
d'encerclement de Bialystok et de e l " **_ l e x t e m o n t r e claire- de l'oplnicn dans la classe ouvrière , 
Minsk à celle de T a n n e n b e r g ^ la J J conquête par la A la quesUon précise suivante : . „ « „ , , « « « y n n i l V f i i r Ç •* C S t D O m D a r a e e 
e Berliner Boersenzeitung » écrit m e n t !* n r e t L m e d es territoires • Le gouvernement français vient \\[)\\\ C d l l A U U U V U I I O . 
que cette dernière est éclipsée non Oranae- tJ ie ta* d e ^ loindre aux puissances en » • • 
seulement par l'importance des ef- sous mandat 

i -

a pluie a été particu-
dana le 

fut accompagné* de 
330 millions de travaux, en cours de 

lies et militaire»_ ceux r 4 > 1 . l l t l o n t t q u i comprend i 1 acné- T F l f D l r i t v c / • \ 
'"• " vetnent du dèrasement et lamênage-• A l t . m r L g . U V L (».) 

ment en Jardins des foaeèa de la c l - Enfin, vendredi ver» 17 h.. A Teen-
tadel e et de la deuxième enceinte, I pleuve ( a ) , deux génisses qui pais-
la construction de quarante kllomè- ; « l e n t dan» la pâture de M. I j o o m u . 
"f "... . . . H . _ . i . r t j i m « . m e . de fermier, rue aux Pots, ront et* frap-
trés degouts d l n » e * r " ' n " " ^ * , e . i P * « P " - fm«»™ L<lne de le a été 
la kllle : la suppression des passage*, t u f , ytuxn „ , paralyaée. 
A éiveau dans le secteur aud. la réa- n . M e . . a t r t n u 
lisStlon d'un* vol* directe entre la UA1Ï3 LA K H a l U N 
vn|e et la cité hospitalière. 1 lneor-1 D ' H A Z E B R O U C X 
poration dsns la vo'.rie des trente ( ^ f o u d r f - t t o m b é e f u r u n ^ ^ 
kilométrée de voles prl'-ees exlstan-, d u boulevard Aboé-Lemire la proje
tée. | tant vingt mètres plus loin. 

C*st maintenant un nouveau pro-^ A Suple, un incendie causé par la 

L'organisation 
des divers services 

de l'intendance 
pour la région 

Le rentre d'administration terri 

de se joindre aux puissances 
, . ^ - - s . K i , - u r o u - lutte contre le communisme. Ne 

lect i f s en présence et du butin 4") Qu " e s t " ^ P 0 * 5 ' ~ « * u » c r ovez-vous pas que cette attitude 
français de traiter avex r i ( ^ _ ^ ^ H^/v.t» . . n . ri«rti» AK. capturé, mais auss t par les effets vernemejnt 

stratégiques 
aura étonné, dérouté une part ie des 

Un coup de main 

des gaullistes traîtres à leur pays: 
5") Qu'une différence est a noter masses ouvrières ? ». le ministre a 

entre la correction de la réponse r e p m d u : 
du Maréchal et l'incorrection m a n i - , « ^ v a 8 u e d e communisme dajis 
leste de la note anglaise ; l e s « « « • ouvriers, qui a é té si 

6-) Que le gouvernement fran- i " » " ^ , 5 . 1 £ p m s I * - » ™ » •»*** ien notable régression. Les ouvriers 

Train résolution» 

tont dépotée» dan* ce »en* 

par le prétident 

de la commution militaire 

du Sénat 

tcriil (C. A. T.) e n chargé 
ment de« délégation» de aolde. du ^ , . _. . 

T d ' m i n ' u s t f o " T e T ^ l i t s ' i V e . ï l 5 K « e T « T Soumis à l ^ p l ^ ^ t l x . i j n O U V g t l f l l S S O N T B R Û L É S 
rongé de convalescence, en congé ministérielle , Q I J P A R A L Y S É S . A B R U G E S 

n n e u n d l T i n t l i n P f î n n i l d's-misrce en conré de csptlvlté. é'c se» principaux points sont . les « » ' » « • » « • . » > » » • » » « s»*»»/*»*.* 
P a r U n a V l O n î n t U n n U « • • " } ' „ ' r „ p o n d a n c e . doivent être , « a B d i a * e m e n U de» cimetières de A Wuge,. la foudre e.t tombé* au 

.dressée» * M. le Chef du C. A. T . X *t du Bud : le tracé d'un nou- j ™neu^ d'un groupe d j u j m r a qui 
eaeant* Souh-im UP*. veau jardin botanique a l ' a n c i e n n e | ™ * ^ f * " ' ?£,**,J^0^?^S^S. 

yagit.i, d'une provocation { „ » £ % % & S T S * Z T J ^ - — d ' » - ' ; • - é l i o r a t i o n et ^Ij^jmmmgmâ M M . ou par-
britannique 

Madrid. 12 juillet. 
nuit de vendredi à samedi, la ville 

nforoement de la lutt* contre U n ies droits de» prisonnier» lib*. 
rés du département d 

Dans la 3e dfmob:l:«ation. »oV 
Les eorrespondancei. _ . 

«dres-ée» à M le Comm»nd»nt du !s construction d'une bibliothèque 

S ^ T ! l S a S S ^ ^ l S T O des recherches 
de la préfecture dn Nord coûteront 

ép«r*tlon 
incendie» i 

troupe» française» et 

aue t e > « " » - —" • , . . . - - . — . - - , . . . — - . • r — — -.— " „ „ i . . . rt~ truites et cinq persoiu»» i " « » britennique». de» créanc 
limr* le» décisions que la s ituation i e s s ta l in i ens ont success ivement tendue, les effectifs complets oes i ^ D . c . A. britannique, qui entre M corps de troupe, d 

' n i ^ l i rendra nécessaires. | pratique e n France l a n t i m i l i t a - forces américaines devaient rester moindre alerte, n'a cviie» «accident», déga 
de fait rendra necesaal p ^ q ^ ^ ^ a v a n t d e n ^ „, ^ ^ e t le c o m m a n - « « ^ ^ ^ $%££„' 

I " - " — m i l i t a i r e « r ' l r ' u n e tcns l a K U e r T e d * c l a r e e ' d e m e n t f " 1 4 » ^ * » • " ° b ^ On suppese. suivant le résultat " ^ " c o ï r e . p o n d . n r e s doivent être 
L a S i t u a t i o n m i l i t a i r e , . a u dc jau i sme et aux provo-1 l'autorisation nécessaire pour util i- d , ^ ^ e t d a p r e S i » s déclara- i d re»,ée» à M le Chef de service de 

n ' e s t P a s m o d i f i é e : cat ions à la désertion. ser éventuel lement des « ° " P e s
 t i o n s d « s p é c i a l i s a , que cet te a t ta- r intend.nce ( A G I . 28. pl .ee aux 

Vichy. 12 juillet. - Le porte-pa- • Ce ne sont^ P ^ l e ^ é y é n e m e n t s a m é r i c ^ e s ^ dehors ^ 1 , ^ : : q u e n'est autre chose qu'une provo- Bleueu. s L U I -

U n e maman et ton enfant 
Le 18 mai 1940. nu cours de l'évacua

tion, étaient vus pour la dernier* fol* 
territoire de la commune 

~ Seize manœuvres emplcyés 
à la gare Saint-Sauveur 

a v a i e n t d é v a l i s é U n WaîTOfl Masmere"» M"" Berthe De «lulder. 
n v o i c u i » " » « » « " _ e. lépcniH Alfred Ponthieu. 32 an», taille. 

de pâtes alimentaires » m » cheveux wond». vêtu* dune 
Le chef de la gare Salnt-Sauveur-

ndlae» avait constaté qu'un 
, „ _ . w««on charré de pites »llm»nt»ire» 

»ur P « ° » ' ° ' " i r v 7 r é U dévalisé L'enquête ouverte 
- „ * . . „ „ . „ » ue "» "•"=» -» - • — nossier» de pension, rév.s.on de» pen- ^ service de la sûreté a fait de-

1""= —- - — T," , trophlque larmée expédit ionnaire américaine o m m en e f f e t . au bruit du m o - »ion». commission dé réforme, etc.. i ^ u v r l r q u , l M auteur» de ce vo: 
midi du général Dentz s ignalaient ^ assurés que les ouvriers, p o U r l'Europe n'était pas projetée ' d avion anglais . fonctionne toujours à la c .seme n n , „ n t , u t r „ q t l « , , , „ m.nceurres 

-•-- * * ""* - - • ! * ^ • '* ' - l e u l : , ' . „ „ , . r - m h . « » r l e d'Italie Souh»m. emplové» à la gare Ce «ont le» nom-
D autre part. 1 ambassaoe a l i a n e ^ „ correspond»n^— • " • • ' aam 

BéTlin, 12 Juillet. — p e s avant 
postes al lemands o n t refoulé, p e n - V l c n v n juillet. - Le porte-pa- • » - '«" • — » — *~. "—ZZ-l- . . . T 7 - - = - T dônn"é l 'as-: 1 u e n e f a U t r * , c n o s " i

q u 'T^Ju'Z " i -" L'Intendance de» Pen.lon. I l t e f t l n j * ia< lase 

né» Julien Vlamvnea\ 2» ans. 

5" Le Bureau d» liquidation dépar- tDt r u» rerdin«nd-Matlila». cour Pol-
temental lex-recrutementl délivre aux, i»t, u . a Heliemme»: Tvee Callot. 20 
[»m:l e» et «ux «dminlstration» de» an», rue de* Pénitente». 3 bis: Aime 
renseignements et documenta sur la «{acquêt. 18 an», rue Lamartine, ' 

prés de S id i -e l -Ule iman, dans le 

secteur de Sol lum. _ . une résistance accrue des forces f r * I | ^ ' 0 ^ c ^ p ^ V m é c a n i s m e ! ^ 

da^%7ur\ a l r^ , q iu e onrde détoaTt"un françaises sur tous les front* sy- politique sociale des S t a U - j s e n a i e u r démocrate Reynolds pré- , communiqué qu'U est adre,»ée,~ a M l'intendant chef du, S^a*"VS :
M 6uTt.V."beIdicq. 30 »n». 

dans leurs positions de départ un situation militaire reste "£ œ u x - c i . U s'agissait s i d e n t d e i a commission mUltalre » » • " £ Q
 d a v l P n s M T T l d „ pen.ions. ca»erne Bouham.1 ^ a t ; . galle. 25: deux Jeune, hom-

certa in nombre de blesses ^ f a n g é e . L'armée française t ient b
n

e a u t o u p m o i n s d ' a p p â t e r des a t te - d u g é n . t . a déposé trois résolu- ^ ^ a ^ t rambarde cet te ville s Lille. .ma* de i l an,: Albert V.rupeyne_ 30 
Un navire-hôpital italien , toujours Beyrouth. nuations à la misère des pauvres ; t i o l a q u i conféreraient pleins pou- e r r e u r . 
a été touché , à Tripoli, , . . . , . „ que d'entretenir cette misère et d e v o l r s au président Roosevelt pour H ^ _ 
par des bombes anglaise» D e S é c h a u f f o u r e e s & D a m a s , fler comme on ferait d'une proroger d'un an Jusqu à u n e _ p e - , , „ , 
par oes o o m o e s aog.a , , : . c n a r 8 e d e poudre qu on a le dessein r l o d e de six mois après la fin de la | I ' a f f aj -rp P a t h e - t i n e i T i a 

Rome. 12 juillet. - Lors d e l'atta- e n t r e l a p o p u l a t i o n d e f ^ r e exploser un jour situation d alarme nationale , la du- L, 0 1 1 C L C I o i n t v i u v 
que de Tripoli, le S juillet, les . . t r 0 U 0 € S a u s t r a l i e n n e s , p e n d a n t des années , les c o m - r é e du service des Américains a p -
Anglals ont jeté des bombes sur *» ^ » r - nouvel les munistes en France o n t pratiqué p e i e s sous les armes, des volontal-
un navire-hôpital i tal ien, qui. AJep. 12 juillet - D e s n ouverte» » « en ^ ^ pe^ uttianul Guards . 
pourvu des emblèmes de la Croix- parvenues de * ™ \ ^ * * w ^ * ^ £ l g " t m t n e venait jamais, en e t des officiers de réserve, et d'uti-
Rouge. se trouvait au mcnnllage a troubles graves ont éclate aans _ compte , les travailleurs iiser r»rmée des( Eta t s -Unis à l'ex-
grande distance de la côte et l o in , ce t t e ville, contre 1 att i tude e x t r e - , " " rtelL , Itérieur de l'hérrfisphère occidental. 
de tout but militaire. mement brutale des troupes a u s - m » ^ 

Les aviateurs ont touché le navire trallennes. De plus amples détails j -e» - | Qet génaleur* américain* 

demandent Tévacuation 

de Vttlande 

l u v i H i t t Pierre PONTHIEU 
fourru 

Bernard Natan et Cerf 
sont condamnés 

a cinq ans de prison 

genre petit m » , formé* d* 
peaux, chaussée de souliers mar-

en outra. 

après l'avoir survolé à plusieurs : sur les échauffourees entre la po 
reprises. 1 ont endommagé et ont ; p u i a t i o n et les soldats britanniques 
blessé grièvement plusieurs soldats ae gont pas encore parvenus 
italiens. 

LE MONTÉNÉGRO 
VA RENAITRE 

Les navires réfugiés 
à Alexandrètte 

Ce que fut 
la terreur rouge 

en Lettonie 

situation militaire dr* mobilises des Lucien Belle. 19 ans. rue de la Bout 
guerres 1914-1918 et 1939-1940 i états donnais 53; Rofer Thant. 19 an», rue de' 

terminer leurs 
combattant ou à pension 

Les oorreepondanres doivent être — — -- — 

- - M * Malisae. 1B ans. rue Jule*-Gue*d 
49t Camille Cautlniau. l t ana. ru? , , , . _ . « n » ; « » - "" - mae*in*>ai. «ae* 
Saint-sauveur « 2 Artbur Barré, i . , ^ - , ^ g j ^ ? ? £ £ " 3 ^ ^ : 

Par... 12 juillet - 8amed. après- , mp"nt *^;- ^ , ^ ^ n tV.re» pour -%™< ™ ^ Z ' " ^ » ^ £ - ^ ^ • J ? ^ " """""• 
midi la 1 1 - fh.rhbre eorrtctipnnéile . ^ r . r m i . t t c .ont c e n t r a n t » , 
a rendu «>n Jugement «as» J J * a J » e | £ - b u r M u l p é e l a , ^ ^ r u t e m ^ , . i, 

ouvert à l'hopit»'. militaire de 

.drette. 

i Ankara. 12 Juillet. — D'après une 
. information de l 'agence d'Anatolle. 

M • j i j • i • J . I » • un vapeur de 10.000 tonnes se 
0 . régent d e s . g . e par le ro. i Italie t f o u v e ^ l M o n M ^ ^ t n n . 

promulguera 
sa nouvel le constitution 

Rome. 12 juillet. — M Ivano-
r i tch, président du conseil des mi
nistres monténégrins , a envoyé un 
té légramme au premier aide de 
c a m p du roi et empereur, dans le
quel il le prie d'informer le sou
verain italien que l'assemblée n a -

des nouvelles de Rejkjawik. l'effec-
tif des troupes américaines qui 

(«Ttl, Ot LA «« ,«* , . PAC*, S T ^ ^ Z ^ ^ ^ . 
« Les hommes les plus é m i n e n u 'fj c e l u i d e s t m a ^ a n , g , a l s e s s t * -

çais arrivés dans le port d ' A l e x a n - d e Lettonie o n t é té assassinés, par " " " " ^ d a n s . '"? ^ i
t r o u P e f 

. ,_ X - . J » , „ _ „ , , 7̂ 7,, américaines seraient prochainement 

Ln avis aux familles 
des marins 

servant sur certains 
bâtiments de guerre 

exemple, le président Ulmanis . qui ° " 
fut gr ièvement blessé dès l'entrée ^ ^ l * . i ^ 0 0 0 h . ° m * L . 

I l e s t Intéressant de préciser que 

accompli», pouv.nt dé- de» Sarraaln. 10S; 0 « » « ^ j " , " » ""•" "««*»: " " P<i»éd»it en o 
» droiu S la carte de 45 an» rue dléna. SS. Loul» Cial» su. moutre-bracelet. une alliance, 

«nd. ru» c;emence»u. 1S; Aimé Br«- D a f u , , t u n eoiner 
bant 1S an», rue d» Condé. 22: om- j„ SoB fil, p , , ^ , Ponthieu. I ans. 

_ j _ -rt » M le Chef du Bure.u de »*» ^al^ae. lS_sn»_ rue J«.lé*-Ou*»de. „ # t o n , «.rputonc vêtu d-un 
liquidation du recrutement. 28. pièce 
»ux Bleuets. Lille. 

6* Enfin, les questions de recrute- ^ _ w w _ _ _ 
ment de» engagés volontsire» pour a l J l 0 , 1 t l 0 n d , , â justto» »orè» «voir été 

, . « . , , » l'armée de r»rm:»ttc* sont centralisée» , . m t i n e , a un procé»-v*rbal pour vol —"— 
jugement «"«n* lalUlre D u r M U «pecia! d» recrutement, i» »] „ _ | : i _ . 

i Bernard N»tan et Cle. Inculpé» des JJu, Mn Q u v e r t à , . n o p l u ; mmuire d» ] ' u " • " * • « 
: délits d'abu» de confiance, complicité ^{]lf ( r u f &t IHopital-Mllltalré). à n « _ . ( iévahseort de iardJBS ! Quittant, au cour» d* l'évacuation. 
i et escroquerie . / .m ini»tra- p»rtlr du 16 Juillet. * " _ î » i . la meuion de eanté d'Armentlèree où 

Bernart Natan un de» «dm nistr» ^ n t à , d r w . arrêtes I t é t a U en traitement. M Maurice 
teur» de Pathé Clném. dont 1, nom P° , ^ ,„.-Muasolielroel. 21 an», taille, i m. U 

„ P è c t e ^ d . » û % £ P ^ t d » n » " . ' « v i r e - , **-*_*-*.?*» bl«»». 
,'^nCdedd'ro,lu'c,îv'qu<e.. civil» . t de fa-:"- " " » - " -;''" , rVnt deux indl.idu» qui waneportaient 
tlc-n d* droits c m q D a C t e m i l i t a i r e un sac aaaes lourd Ils le» appréhen-
m y « n - 8 1 m o n Cerf, ancien avoc.t M U " P « - « - e " • • « • « - « " « = d » „ n t ^ ^ „ ^ „ trouvaient vingt 
b . rr«u de Pari», a été condamné » a V e C l e g O U V C r n e m e n t «do. d . pomme, de terré• «èrobé. 
emo in» de prison. 3 000 fr»nc . '™ T ^*- J» ' , , . _ . ( quelque» inetanu .uparavant dan»un 
d-amend? et dix an . d'Interdiction de d e T c h O U n g - K i t l g jardin ou"ler cultivé P S t ^ D e j -
rtroit. civique», clvi:» et de famille. • " cv«té» domicilié ru» de rontenor Le» 

De* complice, ont été condamné» à . r e i«Ur» «mt deux Jeune, gens de 1« 
de» peine» allant d'un an à trois ans T o k l a 1 2 juillet. — Bons de gran 
d'LePrjSge d'instruction avait trouvé des manchet tes , la presse Japo-

par le, troupe, britannique, ^ - ^ - ^ ^ T a n e n M f t . . ^ 
Copenhague. 12_ Juillet — S e l o n , c o n d u n n e à c inq an. m t » * » » . %*» 

Un ancien combattant 

Dlspar 
ment, le 19 mal, 
1940. alors qu'U a* 
trouvait en gar* 
d'Arra». M. Jeeepgt 
Roueaelle. né le 1S 
-ners 1897. taille. 
i m. as. cneveuz 
e î ltain» gnaon-
»nt«. petite moue-

tache notre, vêtu 
d'un pantalon aoir 

.-» rayures grj»—. 
_ _ d'un veston noir. 

, . „ , . „ . „ „ proy,.,on de s » , ooo .ranca . » , ut gênerai u o w n . cne i a e t a t - m a - , u , m m . - « . . v r a n o . » « j a n l » , pour ' { • | a ^ , « ^ ^ » % y « » i * ^ j S . -
YAnX£ méd la tement leurs troupes de l l s - | , M diverses sommes escroquées, soit j o f , d e s f o r c e s britanniques e n Ex- j " l u ' " " f; r î d , i , c i té »ous le chaussé de soulier» bae. porteur d» son 
- ' **!**> francs. - . I eemeoure ou v. livret militaire, dé »» carte d'WlenUt*. 

de ta carte d'ancien combattant, ainsi 
que de nombreux papiers, n'a plue 
donné de ses nouvelle». 

7 «n». •»»• domicile fixe 
De»lrv»'é'é estime 1» prèlud'" 

ructlon avait trouvé des manenet tes , la presse japo- > ( l b l à ,„, tr c a r im jeune» voleur» 
des troupes soviétiques. ia"populat ion indigène est seule- c n « Ç ^ j a w » * » IJatier et Marchai n a i s e , , , basant sur une Informa- o n ^ è t é r i o r é t o i t »on jard.n pour 

. En outre, ont été fusillés : l 'an- £ e n 7 d e 130.000 habitants . : u n « ' T T n n t ' "é^aeq^ittèî ?ar u « « « officieuse, annonce la pro- | »eoompi,r leur vol. 
c ien ministre de la guerre Balodts. ' J Washington, le sénateur d é - [ " " ^ " ^ . m b r e . leur cas n'étant pas chaîne s ignature d'un pacte mul-1 
le ministre des finances Valdmanis m o c r m t e Bone membre de l a c o m - ] *tabit. „, _ .,, U l r e entre l'Angleterre e t le gou- Le breTet fportif a s t i o n s l i Lomme , 

. . . _ J ». — Vrsement vernement de Tchoung-Klng . ^ , nenalasano* de» Cheminot» de 
et le général Berkis. c o m m a n d a n t ; ^ ; ™ g , „ û ^ du mimU\ . I * g g e M ^ « : d l %

o b
1

t / n ï , 
e n chef de l'armée. D'innombrables a e%igt q u e ie« AnglaU retirent ta- « u

n » n o
1

a ; ; 1 „ o n „ , B S 9 , ooo fr»nc» »ur 
professeurs d'université. hauts m e d i a u m e n t leurs troupes de I l s -1 l M d ivem» sot 

t ionale chargée d'élaborer 'a cons- v i chy . 12 Juillet. — Seules le» i f o n c t i 0 n n a i r e s et é l u d U n t s . ont été U n d e afin de ne pas exposer les j 98 310 ooo franc» 
tttution. a décidé la création d'un cartes postales administrat ives se- déportés en Sibérie ou dans la zone t r o u p < , s américaines au danger; » 
royaume monténégrin dans l'orbite r 0 n t admises désormais pour la arctique i d'une attaque al lemande. _ -t»»|»7»gl« t a n t r a v e s 
de 1 Italie. correspondance dest inée aux équi- , Toutes les malsons ont été s a l - | j ^ m ê m e exigence a été formulée U l l «Igfiajrsj» • » H I J 

Le té légramme ajoute qu'une, page» des bât iments : « Lorraine ». sies. de m ê m e que les avoirs e n p m r u n e m e m b r e du parti gouver- > u f a b l t a U d * I a r d r e 
délégation se rendra a Rome p o u n , uuguay-Trou in ». * Duquesne ». banque ou à la Caisse d'épargne | n e m e n U l au cours de la séance s e - L«»?ion d ' h o n n t u r à cet effet, de la maln-d'oeuvre à " > « S i T f r ' ^ î l n . 
demander au roi Victor-Emma- , suffren », < TourvUle ». « B a s - Les grands magas ins et les c o m - ( c r t t e d e la commission sénatorialeI « • 18 L l g w n • • ' • " " ^ àiMftotAUoa d e l'Angleterre, n " " m t T ^ * 
nuel III de désigner un régent. a u e , . « Forbin ». « Le Fortuné . i m e r c e s de produits » » » e ™ a i r e * , o n t d e ,m m , r i n e ; M . Knox . ministre E n ^ ^ d , u n S e n g a B e r a i t . e n outre, à conatrulre 

Le général Down. chef d é ta t -ma- i Lorame-DéHvrane* • 
. 27 juillet prochair 

1 ôonoour» du C A. —. — 
tréme-Orient. se rendrait d'Ici peu r^trtu , de ls L l » A . une eeeaioo du 
à Tchoung-Klng . | brevet eportlf nationaT 

Le gouvernement de T c h o u n , - ; j Z ^ Z r i ï ™ * ^ T T ' L O Î S 
K lng s 'engagerait à envoyer des V l n p e B aeden. U. avenu* de la 
troupes en Birmanie et mettrait . ! uiioi .» * Lomme (Nord) ou »u «tade 

dea Chemlnote d* Lomme-Délivrance. 

En outre, un té légramme expri- . t au s o u s ' m a ' r V e Proihee »" j é té _ W ' ^ ^ ^ f f L ^ L ^ . i * û martne" s'est déclaré d'accord $ i » J t ^ f M | ^ - — e T S g î S | # ^ Œ i atooaromea i V I o n , de T'<>^ tSSSm t L V U I ' * ' L l i ^ * * 

Parti* en évacuation avec *on ni* 
René, âgé de S an», «f— rtévet, née 
Jeenne Maacart. «4 ana. talll*. 1 m «4. 
corpulence moyenn 

•COLE M C I O T A U Jî',0*£*î, , .*JÏ" I 'e:na~y"eux marron»' n'a Plu* 

eSVaV*»aa^^«ia^^ rasssrarvss 
l a fuie du dernier roi de Monténé- ^.^e ment ion 
arro. Nicolas. i Etranger 

Communiqué officiel italien 

piaces pau: u » w « ™ » " " " - — i y * ministère ae ia maruie a »»•<-: omciers , o i«t ic»a c i i.u>=. —«p.- - ~ , - - " . M. . - ,„ , . . i cuii««popd»nc« adreae**, 1». 
M a r - i M e e a r e (employés renvoyés n'ont reçu ni ' ^ d e s m l n e s avalent été : i B Légion d'honeur c i -après ont été L * * * ™ * " \ L * " » ^ v i d , ' » ' - 6 B * » u » ' u u * ' 
Maraeu le -gare - | ^ ^ d e d 0 m m « e m e n t et o n ; ^ , , ^ à Centrée du port d e j r a y f c d u tableau de l'Ordre et dé- " * j l t *u m. t fa l e l de guerre de 

i e , a laissé mourir de fa im ou ^ëw-York . dans la zone située a u l c n u 8 de tout droit au port de l a ] tou te nature via Singapour et » , 
bien lia o n t é té fusil lés ou empri
sonnés 

« U n Intolérable système de dé
lation s'est développé rapidement. 
La déclaration la plus anodine ou 

nord-ouest du phare de Sandyhook. | m é d a i i l e militaire : 

La rteanstruetion 
Elie Bois. Géraud. dit Pert inax ; 

I Alexis Léger. Edouard-Alphonse-
James de Rothschi ld ; Henr i -James-

: Nathanie l de Rothschi ld. Rober t de 

Birmanie 

Li i l " tranche 
R O M E , M JUILLET. - U partie, général Je , force armé» com- la, l l H t » * t t de "s'Informer d - ' u n , - M p # r ) t $ d é t r u i t » , M F r a B e t i ^ ^ ^ H ^ r t T e ' K e r t ^ g é n ^ ^ e U L o t e r i e n t f i o n a l e 

mumgue ; 'parent ou d u n ami disparu suffi- r | r iotnscnua. n e n n a e n-ermis, gène - • • . — 
— «-••—I irai Catroux. Pierre Cot, Suzanne J e r a t i r é e l e 1 6 j u i l l e t 

à Paris 
Vendredi après-midi, au cours d'une entreprise «udacieuae. noa **ca- salent pour vous faire considérer irai uavrvua, r m n \sv». > ^ B B » 

drtlle» de r h u w ont attaqué en vol piqué l aérodrome de Mlkaba (Malte), comme * e n n e m i du peuple ». ' L * reconatructlon de» ponta de l a | o e l s m a r , Edouard - Léon Jonas, 
De nombreux avions se trouvant au sol nnt été détruits. Cinq d'entre eux , p e u de rfmfilrr»* après l'occu-
ont été rédnlt» cendre». Au cour, d* dur* combats aériens avec des , _ - , 1 I J ' —Tu»..- , i . ^ ™ . , i . . i ~ , „ . 
« • m m ennemis, quatre appareil* britannique* ont été abattus. Dorant P"1 1 0 1 1 muitaire . la popuiauon ne 
la même entrepria*, on patrouilleur a été mitraillé dans le* «aux maltal- pouvait plus obtenir que dlfflclie-
aea. Tons no» avions sent rentré* à leur base. Ils avalent k bord quel-I m e n t les produits al imentaires l n -
•jae* Weaae» dispensables, parce que l 'admlnls-

En Afrique dn Nord, «ur le front de Tobrouk. activité d'artillerie tratlon et l'armée soviétiquea s'em-
IV* avion» Italien» et allemands ont bombardé de» position» et dea n i - i r a n ù s n t de tout ce oui éta i t dia-
eevtr* alnal que de* InatalUtlons maritime* de Tobrouk D'autre» «ercea iTlT-T. , M 

aérienne* ont arrosé d* bombe* la gare de l'ouka et des aérodrome* » ^ 
ras» ék» •aarea-Matrauk. An nord d* Sollum. «eux navires ennemis ont I ' ^ ~ , . . „ „ , . _ 

,*.r..J*l* . ^ ^ ^ ^ 5 ' ! ! " J , . " * ! î î î ' n n l t * a d-j «ervlce d*~tr"avVll~ vcTlon- HulUet. las porteur, d* bons .ont infor-
Afrtqa* arteatale. no* troupe*, effectuant une reronnalaaanre d'une "*** """ "™ •«•— <•- ~ " fc»!..,™. 

se in* et de la:_Marn«, dé tru lu p*n-1 H e n r i Re ichenbach et Henri Torrès. 
dant les bosUlltée, est poursuivie 
énecflquement en collaboration 
étroit* avec le* autorité* d'occupa
tion allemandes et les service* gou
vernementaux français. Le pont de 
l'Arche, qui enjambe la Seine aux 
environs de Rouen et constitue un 
des point* de psaaage les plus Impor
tant». "" " 

Les bons remboursables 
des emprunts 

départementaux à 7 % 

Le t irage de la onzième tranche 
de la Loterie nat ionale 1M1. la 
quelle comporte 214561 Iota, aéra 
assuré en présence du publie, le 
mercredi 16 Juillet à 20 heures, à 

Les emprunts départementaux T-, i Paris, salle Pleyel, 2S2. faubourg 
p u tout récemment être septembre 1928 et 7-, janvier 192; étant Sa int -Honoré 

rendu au trafic De leur cdte deux complètement amorti, au mol. de 
*•* nsxesjué*. _ . _ d'Alx-*n-»TOv*nee ont été condamné* r^ll" -„r t" _ ^ _ . , r , r i T T.. î»Ii_ « m . méj que le» titre» de ce» émission»! — On anaoaee 4s Vlebv la diaaoi 

à dix-huit m*l» d* prison Un trol- , " *^J^" %Ty? a».»«T V^™ T C ™ ! r w u n t m clrculstlon k c* Jour, seront Itlon d- nouveaux eonwtls mualctpau 
•Msttlsa de la région d'Amara, se' sont heurtées à des formations enne- ïieme a" 
sséss *t les e a t mise* en fuite. IA trou a 

pont de la Marne, 
| d'Epernay. 

restant *n circulation k c* Jour. ar. ._— 
non loin : remboursé» au pair k l'échéance de» i Le maire de Poitiers a et* revoqu* 

S *t 1S septembre. 'de »e» fonction». 

Une fe 

NORD 
• e meurt d'insolation 

à Estairei 

U i 
Quittant sa famille le 1S 

pouf évacuer en direction de la I 
M Clément CravUloo. de natl 
belge. S» ana. talll*. 1 m. an. enevaux 
gria. n'a plue donné algn* de vl*. M. 
Cravlllon. qui port» sur I* bras gau
che un tatouag* «présentant un sol . 
dat. était v«tu d'un eoMvun* ans-noir 
k rayure». 

s* petits pou en compagnie d'autre» W Me» sonT priés» d'écrire au 
pVreonnee »€"• V " Jeanne Werquin . i d e , rroberebee. à la Préfecture d u 
45 ana. habitant La Oorguc est m o n » | N o r d a LUI*. 
subitement des rulU* d'un* inwlatlon ! _ D'autre part, eau** qui pour

raient fournir tous renseignement» 
util** sur ar-* Braaat Oomte. tvacas» 

D a C n r P A I A i e d* Ttunn (Haut-Rhin), an UVW. sur 
r A O . U L X A L A l O |te Mord d* la Francs, sont priée* de 

vouloir bl*n écrire au Servie* dea rs-
lcnsrca«* d* U Préfecture du Nord, ne» 

Un evebat . e c r a a . à BeJgeWffM | * « q « » e » ™ - Q i é i ^ a Ula». 

Pierre Vincent. Agé de U ans, 
demeurant ru* Loui»-Pont*in* A Bou
logne, passait à bterotstte m e d* 
•aint-Oensr. lorsqu'il rut tamponné 
par un» auto conduite par *C Wla- . . 
tein domicile k Bru*-*». Malgré le» ' — Le festival Wasrasr, i* «JaaxstSai* 
•ffort» du conducteur. M Vlnoent depuis 1» guérr». vient d* *esas»8a-
paasa «ou» les roue» du vshlcuis et ; cer A Bevreutft av*o i* t Vatsssse i j f ; 
lut horribUment broyé. Itdm* » comme spmunH « m * » » » 

— glr Wllnam atlteaeu. easmassv-
«»nt sn ch«f de l'aviation -irajiit'-* ea 
srnren-Orient a démissionné «s esa 

osnsequ.no
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